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L’idée était déjà bien aboutie. Il 
leur fallait un podium, des juges, 
des rubans pour la lauréate ainsi que 
pour les dauphines. Il va de soi que 
le concours était exclusivement ré-
servé aux filles. 

Quelle réponse donner à une 
telle proposition ? Ce n’était pas 
une mince à faire et il a fallu bien 
quelques mois à l’équipe pour trou-
ver une solution adéquate. Organiser 
une compétition, qui plus est ba-
sée sur l’apparence et avec un fort 
degré de subjectivité, n’était tout 
bonnement pas concevable. Cela ne 
fait pas partie des valeurs que nous 
tentons de transmettre aux enfants. 
Et pourtant, cette proposition éma-
nait des enfants qui cochaient ainsi 
plusieurs des principes que l’on a à 
cœur de développer : la réalisation 
de soi, l’esprit d’initiative. 

Après quelques discussions dans 
l’équipe d’encadrement, nous 
sommes revenus auprès de ces 
filles avec la proposition suivante : 

et si nous organisions une journée 
de l’élégance ? L’idée du défilé 
était conservée, mais aucune élec-
tion n’aurait lieu. Bien sûr, cette 
journée s’adresserait à tous les en-
fants, garçons et filles, ainsi qu’à 
l’équipe éducative. Pour être tout à 
fait honnête, la solution ne les a pas 
convaincues tout de suite et il a fal-
lu faire toute une démarche pour les 
aider à en comprendre les raisons. 

Lorsque l’on éduque des enfants, 
que l’on soit parent, éducateur·trice 
ou encore maître·sse, il faut faire 
preuve d’une grande patience, re-
chercher les compromis et savoir se 
mettre à la place d’une personne qui, 
du haut de ses 7 ans, ne voit pas le 
monde de manière aussi complexe 
qu’on peut le voir avec un regard 
d’adulte. 

Nous avons donc sélectionné 
une date et réalisé une affiche pour 
l’annoncer aux enfants ainsi qu’à 
leurs parents. Mais cela ne suffisait 
pas. Alors, des temps d’accueil ont 
été organisés pour leur présenter et 
expliquer cette journée de manière 
plus détaillée. 

Si pour certains enfants, cela était 
une vraie source de réjouissance, 
pour d’autres, cela ne leur faisait ni 
chaud ni froid. Il faut dire que l’élé-
gance est un concept bien abstrait 
et que l’habillement ne revêt pas 
toujours la plus grande importance. 
Une veste bleue, verte ou rouge 
reste une veste. Et tant qu’elle me 
permet d’aller jouer dehors, sans me 
faire gronder par des adultes qui ont 
toujours peur que j’aie trop froid, 
elle remplit son rôle. 

À l’inverse, pour d’autres enfants, 
un serre-tête, un pull pailleté, un T- 
shirt ou encore une barrette sont des 
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accessoires notoires qui permettent 
d’affirmer leur identité, leurs préfé-
rences et leur rapport au monde. 

Ces moments d’accueil ont donc 
permis d’échanger sur le sujet et de 
prendre conscience que l’on n’a pas 
tou.te.s les mêmes envies et aspira-
tions, et que c’est une bonne chose 
en soi. L’élégance, c’est aussi se 
montrer courtois envers les cama-
rades et tous les adultes, avoir une 
attitude bienveillante. 

La journée de l’élégance s’est 
donc déroulée le 1er février et tout 
l’APEMS a passé un superbe mo-
ment, joyeux et festif. Lors du défilé, 
on a pu voir des robes aux imprimés 
floraux, une grosse chaîne dorée et 
clinquante, ou encore une définition 
bien sobre de l’élégance par l’équipe 
éducative. Une occasion de plus de 
se rappeler que nos différences ne 
doivent pas être sources de discorde 
et qu’elles nous enrichissent lors-
qu’elles sont célébrées.

                                 Christophe Gaillet
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D’un concours de Miss APEMS à la journée 
de l’élégance 

http://tou.te

